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Le Sport et le Civisme.
Un certain nombre d'orateurs de banquet ne man-

quent pas une occasion de denigrer le sport. Fetes
federates, cantonales, regionales de tir, de gymnastique,
de chant, de musique, sont autant de tremplins d'oü
ils sautent a pieds joints sur les reins, heureusement
solides, du sport.

Si l'on analyse la substance de leurs plaintes, on
trouve qu'ils reprochent surtout aux exercices sportifs
d'eloigner la jeunesse des preoccupations politiques,
patriotiques, nationales et militaires. La jeunesse sportive,

disent-ils, se fiche de la politique, comme un pois-
son d'une pomme.

Le plaisant de la chose est que c'est vrai. Effective-
ment, la jeunesse sportive se fiche de ces questions.
Mais constatons d'abord que la jeunesse non sportive
en fait autant. Les jeunes-gens joueurs de cartes, bu-
veurs de biere, les musiciens, les amoureux ne s'inte-
ressent pas plus que les footballers ou que les cyclistes
aux choses de l'Etat. Pour tout ce jeune monde, l'Etat
a exactement la fadeur et la nullite de la pomme pour
un poisson. L'Etat et la pomme existent et peuvent
avoir leur utilite, mais pas pour le poisson, ni pour
1'enfant.

Nous n'allons pas discuter ici, ni trancher la question

de savoir si la jeunesse a tort ou raison de rester
indifferente aux choses de la politique. Ce qui importe
pour nous c'est de savoir si le sport est responsable de
la situation dont on se plaint. En d'autres termes, ap-
partient-il au sport de faire l'education civique de ses
adherents? N'est-ce pas l'affaire de l'instituteur, du
eure et du papa? Quand le sport prend le jeune homme
äge de quinze ou vingt ans, ce dernier doit etre en
possession des quelques principes indispensables pour ju-
ger des choses politiques et pour prendre position en
face d'un vote. Le sport n'a rien a voir lä-dedans. II a

comme adherents des gar?ons qui ont des principes et
qui des lors ont une conviction et une attitude politiques;

il a aussi comme adherents d'autres garfons, et
c'est l'immense majorite, qui ne savent que penser des

problenres du jour, parce que personne ne leur a en-
seigne. La faute n'est pas au sport, elle est aux edu-
cateurs qui ne savent pas susciter l'interet du jeune
homme pour les considerations superieures.

Quand les hommes politiques veulent se plaindre
de l'indifference de la jeunesse a l'egard des questions
qui les passionnent si fort, ils doivent frapper ä la
bonne porte, c'est-ä-dire k celle dc l'education civique,
et non ä celle du sport qui a un tout autre objet.

Au fond, ce qu'on voudrait c'est que les sportsmen
se laissent embrigader dans les groupements civiques
et nationaux. Mais nous voulons retourner la question
et demander aux orateurs pourquoi ils n'aiment pas le

sport? Pour le coup nous les tenons! Oui en somme,
pourquoi n'aiment-ils pas le sport, alors qu'ils font
inille courbettes ä la gymnastique, au tir et aux autres

choses semblables? Voulez-vous mon avis? C'est tout
simplement parce que le sport ne leur sert de rien,
qu'il leur echappe et qu'ils n'ont aucune action sur lui.
On a lu dernierement ä l'occasion d'une fete de
gymnastique, qu'il y eut de nombreux discours, et qu'on
agita aux exercices d'ensemble deux mille drapeaux1

Zielübungen. Exercices dc tir.

Voilä ce qu'il leur faut: qu'on agite beaucoup de

drapeaux et qu'on leur fasse faire beaucoup de discours.
Ah oui, ils aiment les fetes de tir et de gymnastique,
parce qu'ils peuvent, sans avoir jamais ete ni tireur, ni
gymnaste, et tout en meprisant au fond ces activites
d'ordre inferieur, parce qu'ils peuvent distribuer des

couronnes, faire des discours et parattre dans des
corteges. Dans les manifestations sportives, il n'y a ni

couronnes, ni cortege! L'orateur n'a aucune place au
milieu de la passion soulevee par un match de football,
ou par une course cycliste. II y a la un immense mou-
vement populaire qui se passe hors de sa sphere. C'est
ce qui l'irrite. Oui, c'est parce que le sport n'est qu'un
jeu qu'il s'attire le mepris des orateurs et l'amour de
la jeunesse. Le sport se deploie dans un monde ideal,
desinteresse, qui echappe ä toutes les contingences de

ce bas monde. II est a la politique, tout comme l'art. On
fait du sport pour s'amuser! Le sport est un jeu. Les
Statuts des associations disent bien qu'il s'agit de
procurer la sante et la force, de regenerer la race, mais
ce sont lä des resultats secondares, non-essentiels.

En realitc, les associations sportives ne visent pas
d'autre but que celui de fournir ä la jeunesse l'occasion
de se divertir librement. C'est ce dctachement de toute
preoccupation materielle qui fait la beaute du sport.
Mais il parait difficile de demander a un orateur vul-
gaire de comprendre qu'on puisse deployer une activity

sans profit immediat.
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